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Besondere Aufmerksamkeit schenkt Hamann den Auswirkungen der

Expeditionen auf die Kartographie. Hier ist es eine wichtige Erkenntnis, daß

die Entdeckungen im Kampf gegen den Aristotelismus verwendet werden

(S.67f.), keineswegs aber ein religiöses Problem bildeten, eine Erscheinung,

die sich in der Mitte des 16. Jahrhunderts im Streit um das kopernikanische

Weltbild zunächst ganz ähnlich wiederholte. Lange jedoch blieben noch

die reformierte Geisteshaltung der Empirie (Cantino-Karte 1502) und die

traditionelle deduktive Methode (Schedel, Reisch) in der Kartographie
nebeneinander bestehen.

Hamann bewertet die Entdeckung der südlichen Hemisphäre für die

europäische Geschichte als die große Tat der portugiesischen Nation. Sogar in

bezug auf die Meßtechnik schätzt er die Kenntnisse der Portugiesen höher

als die Beiträge von Behaim und Regiomontan. Dieser Ansicht ist
beizupflichten; doch bleibt in anderer Hinsicht zu untersuchen, inwieweit
gerade das aufblühende Bürgertum der oberdeutschen Städte mit seinen intensiven

Handelsbeziehungen zur Iberischen Halbinsel Portugal herausgefordert

hat, diesen bedeutenden Markt für orientalische Güter für sich zu gewinnen.

Nicht zuletzt bleibt auch zu bedenken, daß die Schaffung der technischen

Möglichkeiten, einen riesigen Raum wie das portugiesische Imperium zu

beherrschen, eine gesamteuropäische Leistung ist.
Verzeichnisse der Literatur, der Zeitschriften und der diplomatischen und

narrativen Quellen sowie ein gut ausgewählter Bildteil ergänzen das auch

typographisch hervorragend ausgestattete Buch, dessen wahrhaft
universalhistorischen Charakter bereits das Zeitschriftenverzeichnis dartut, in dem

Periodica aus vier Erdteilen aufscheinen. Über diese Äußerlichkeit hinaus

scheint in dieser Arbeit jedoch ein künftiger Stil universalhistorischer

Forschung verwirklicht, der dieses Buch weit über den Kreis der Historiker,

der Geographie und Kartographie interessant macht.

Bregenz ^ar^ Heinz Burmeister

Remy Scheubeb, Correspondance du cardinal Jean du Bellay. T. I (1529-

1535). Paris, Libraüie C. Klincksiek, 1969. In-8°, XVIII-530 p.
(Publications de la Societe de l'Histoire de France, serie anterieure ä 1789).

Jean du Beüay est, parmi les diplomates qu'employa Francois Ier, l'un
des plus actifs et des plus intelligents. Depuis longtemps, les historiens ont

signale et la valeur documentaire et la qualite styhstique de ses depeches.

Des 1905, V. L. Bourrilly et P. de Vaissiere ont publie les lettres de la
premiere ambassade du prelat en Angleterre. M. Scheurer reprend donc, avec

ce volume, une entreprise prematm-ement abandonnee. II s'est livre ä un
immense travail d'investigation pour retrouver le maximum des lettres

actuellement conservees. Trente quatre depöts d'Archives et Bibliotheques,

en Allemagne, Angleterre, Autriche, Danemark, aux Etats Unis, en France,

en Italie et enfin en Suisse ont fourni la matiere de cette edition, du moins
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de ce premier tome. L'editeur envisage de poursuivre ulterieurement son
enquete k Dusseldorf, Simancas ou Venise. Travail considerable comme on le
voit et qui temoigne d'une grande abnegation. Dans le volume que nous
examinons presentement, 237 lettres ont ete editees. II va de soi que toutes
les depeches de du Bellay n'ont pas ete publiees in extenso. Des analyses
condensent parfois les textes. On pourrait souhaiter peut-etre que les proeedes

typographiques adoptes par la societe de l'Histoire de France les differen-
cient davantage des textes originaux. Les caracteres italiques sont employes
pour transcrire les dechiffrements, et les passages en latin qui emaillent les
depeches.

Pas de sommaire en tete de ces lettres, conformement ä la tradition: le
volume etant depourvu d'introduetion historique, s'adresse, d'enttee de jeu,
ä des specialistes avertis, aux historiens qui sauront trouver dans la matiere
premiere des documents les elements necessaires k leurs recherches et ä leurs
oeuvres de synthese. Ils seront aides, au terme de la publication, par un index
general. Dejä, dans ce premier tome, ils apptecieront la liste des correspondants

de du Bellay et la table chronologique de la correspondance pendant
sept annees de negociations.

La diplomatie subtile qui s'exprime dans ces lettres met en relations
directes plus de quarante personnages. Elle traite essentiellement des rapports
entre Francois I«r et Henri VIII d'Angleterre. Le premier cherche ä utiliser
le credit anglais ä Fencontre de son grand adversaire, Charles Quint. Le
second s'efforce de faire jouer en sa faveur l'influence francaise ä Rome
pendant la crise provoquee par Fannulation de son mariage avec Catherine d'Ara-
gon. Du Bellay a le genie d'employer admirablement ses parents, amis et
protecteurs dans ces traetations. II etait donc juste de publier leurs lettres
avec la correspondance du diplomate et dans la meme suite chronologique.
A cöte de personnalites qui n'ont qu'une influence mineure, ainsi le celebre
Francois Rabelais, se detachent des figures de premier plan comme Francois
de Dinteville, eveque d'Auxerre (auquel a ete consacree une these de l'Ecole
des Chartes il y a six ans) ou encore Charles Hemard de Denonville, l'un et
l'autre ambassadeur du roi. Les deux ptelats sont places dans une position
de «clients» k Fegard de du Bellay qui, lui-meme depend du premier chef
du connetable de Montmorency.

Ce reseau tres solide de liens et de soutiens mutuels se revele particulierement
efficace dans l'äpre lutte pour les benefices et les honneurs qui fera

passer l'eveque de Bayonne sur le siege de Paris et lui vaudra la pourpre en
1535.

Au terme de ses intenses activites diplomatiques Jean du Bellay trouvera
en effet la recompense espetee et il pourra, avec cette dignite nouvelle, se
devouer encore au service de son roi pendant de nombreuses annees.

Nous attendrons avec beaueoup d'interet les volumes successifs de cette
edition si bien commencee, ou plutot recommencee, par M. R. Scheurer.
L'ouvrage est assure du concours du Centre national de la Recherche scienti-
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fique. M. Michel Francois lui a donne le double visa du commissaire responsable

et du secretaire de la Societe de l'Histoire de France.
C'est dire que des ä present les historiens du XVI« siecle peuvent

considerer comme acquise la publication d'une des plus importantes sources
francaises du regle de Francois Ier.

Evreux Ivan Cloulas

Alexandee Ganoczy, La Bibliotheque de l'Acadimie de Calvin. Le catalogue
de 1572 et ses enseignements. Geneve, Librairie Droz, 1969, 343 p.
(Etudes de philologie et d'histoire, vol. 12.)

Le Catalogus librorum bibliothecae genevensis, dresse sur ordre du Petit
Conseil en 1572, fut compiie par le recteur du College seconde de deux
collaborateurs. Ce manuscrit, conserve actuellement ä la Bibliotheque
publique et universitaire de Geneve (Archives Ms B 1), montre que la
Bibliotheque possedait ä l'epoque 474 articles representant 723 ouvrages en 844

tomes et 554 volumes. Le taux de conservation de ce fonds est de 80 ä 85%,
ce que beaueoup de bibliotheques pourraient envier ä celle de Geneve. L'origine

des livres est connue: d'une part le depot legal, institue en 1539 mais

peu respecte par les imprimeurs de la ville - les editions genevoises depassant
ä peine la centaine -, d'autre part l'achat de la bibliotheque de Calvin en

1564, de celle de Pietro Martire Vermigli en 1565, enfin Fincorporation des

ouvrages que Francois Bonivard avait legues ä sa patrie.
Alexandre Ganoczy s'est attache ä analyser la composition de la

bibliotheque genevoise. Quant aux sciences bibliques, la collection parait etre

particulierement orientee vers l'Ancien Testament; eile possede une quin-
zaine d'ouvrages permettant l'etude de Fhebreu, du chaldeen et de l'arameen;
la place assignee ä la Septante et au Nouveau Testament grec est tres reduite
tandis que les Bibles latines sont nombreuses. Au chapitre de la patristique,
on note la predominance de Chrisostome et d'Augustin, mais, d'une maniere

generale, la collection des peres est riche et bien equilibree. Les theologiens
evangeliques les mieux representes sont naturellement Calvin puis Bullinger,
Viret, Brenz, Melanchton, Oecolampade, Bucer, Musculus et Beze. Les auteurs

catholiques contemporains appartiennent surtout ä l'ecole thomiste. Parmi
les anciens domine Thomas d'Aquin ä l'exclusion d'un Jean Eck, d'un
Cochlee et de l'ecole occamienne. Chez les humanistes, Erasme se taille la

part du lion suivi de Bibliander, Vatable, Lefevre d'Etaples, Vives, Bude,
Bembo, Sadolet, Pole, Alciat et Castellion. L'auteur explore ensuite le
domaine des sciences profanes. II inventorie les classiques grecs (Homere,
Hesiode, Sophocle, Aristophane, Pindare et Theocrite pour les poetes, Iso-

crate et Demosthene pour la rhetorique) et latins (Terence, Virgile, Horace,
Pline le Jeune, Ausone). Parmi les historiens il note, entre autres, Thucydide,
Xenophon, Polybe, Denys d'Halicarnasse, Plutarque, Tite Live, Tacite et
Suetone. En philosophie, c'est avant tout Aristote puis Piaton et leurs com-
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